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Les recettes totales de la pro- 


développement d'un pays si 
neuf. Car c'est en vain que 
nos champs possèderaient ls 
fertilité, si l'Etat ne s'employait 
à ourrir des districts nouveaux, à 


égouter les terrains marécageux. 
à construir< des routes, à mettre 


des ponts sur les rivières, à relier 
par des réseaux de voies ferrées, 
par le télégraphe et le téléphone, 
toute cette population qui tra- 
vaille dans les villes et dans les 
campagnes. Puis,il y a l'en- 
tretien d'édifices publics de plus 
en plus nombreux, l'organiss- 
tion des bureaux d'enrégistre- 
ment, des cours de justice, des 
bareaux d'immigration, la créa- 
tion de collèges agricoles, le sub- 


\ ventionnement d'hôpitaux et de 


nombreuses maisons de bienfai- 
sance bâtis à peu près tous sur 
emprunt, et dont l'entretien re- 
quiert des octrois. 

Nous indiquons d'un trait de 
plume les mises de fonds spécia- 
les et absolument nécessaires que 
le gouvernement doit faire, en de- 
hors des autres dépenses couran- 
tes d'une province déjà bien orga- 
nisée.—Et nous disons que le gou- 
vernement qui se met en mesure 
de sûpporter ce drainage énor- 
me et qui peut encore présenter 
au peuple un surplus de $359, 
000. mérite tous les éloges. 

Pour accentuer encore la sa- 
gesse et l'efficauité de l'adminis- 
tration actuelle, il suffit de noter 
la dépressiou des affaires qui a 
marqué partout si péniblement 
l'année 1908. 

Chose remarquable, le budget 
se grossit cette snnée des reve- 
nus du téléphone-Etat, c'est-à- 
dire de la transaction gouverne- 
mentale la plus vivement discu- 
tée par l'opposition. Le revenu 
du téléphone a été de $656,486 ! 
Et pourtant le gouvernement a 
perfectionné partout le système; 
ila même construit des lignes 
nouvelles sur un parcours de 
408 milles. Le discours du bud- 
get fait prévoir sous peu une 
réduction considérable du coût 
du téléphone. Le Free Press et 
toute la presse libérale devront 
prendre bonne note de cette dé- 
claration du Trésorier-Provin- 
cial. 

Le surplus de cette année 
n'est pas un événement isolé 
dans la conduite des affaires par 
le parti conservateur. Depuis 
leur arrivée au pouvoir M. M. 
H. J. Macdonald d'abord, et M. 
Roblin, ensuite, ont empilé des 
surplus dont le total s'élève au- 
jourd'hui à #2,382,978. Quand 
M. Greenwxy fut délogé, en 
1900, la province se trouvait ac- 
culée à une position financière 
qui voisinait la banqueroute. 
Une des promesses du parti con- 
seevateur à l'électorat avait été 
de tout réorgamiser sur des ba- 
ses solides. La promesse. a été 
tenue, puisqu'aujourd'hui il n’y 
a pas une province dans toute la 
Confédération qui soit mieux 
cotée que le Manitobs sur les 
marchés monétaires du monde. 

L'électorat doit connaître ces 
choses. Il doit être renseigné 
sur les affaires publiques. 
Les chiffres et les faits que 


LINCOLN 


(La Patrie, 12 février 


Entre tant de centenaires qui 
feront l'année 1909 mémorable, 
celui d'Abraham Lincoln que 
l'Amérique célèbre aujourd’hui 
est assurément un des plus glo- 
rieux. 

Peu d'hommes dans l’histoire 
ent donné l'exemple d'une plus 
noble vie et ont autant mérité 
de vivre dans la mémoire des 
peuples Ancien  bucheron, 
Lincoln s'est élevé par la seule 
force de sa volonté au plus hant 
rang de la nation amériçaine; 
et cette nation américaine, 
dont la puissance est aujour- 
d'hui presque sans borne, on 
peut même dire que c'est Ini qui 
en fat le second créateur. 

Il à abattu la barrière qui sé- 
parait le Nord du Sud et ila 


fait la République une et gran- | 


de. 

Mais surtout, Lincoln restera 
le champion immortel de la jus- 
tice. Au nom de l'humanité, il 
a revendiqué l'égalité des races, 
et il a brisé les fers de dix mil- 
lions de noirs qui gémissaient 
dans le pire esclavage. Il a mé- 
me payé de son sang son atta- 
chement à la plus noble des 
causes On a dit qu'il manque- 
ra toujours quelqne chose à la 
plus belle vie qui ne finit pas 
sur l'échafaud, sous le poignard 
d'an assassin ou en exil. Ilne 
manque rien à celle du prési- 
dent martyr. Sa gloire a reçu 
la dernière et tragique conséera- 
tion du sang. - 

Dans la vénération du peuple 
américain, Lincoln se place tout 
à côté du grand Washington, 
mais ii possède en même 
temps l'admiration de tous les 
peuples qui saluent en lui l’âme 
d'un Grec antique alliant Ja 
grandenr à la simplicité. 


La Liberte au Canada 


Sous le titre ci-dessus le Vowe 
velliste de la semaine dernière 
publie ce qui suit : 


“Dans un banquet qui Inia 
été offert à Paris, Mgr Bruchési 
archevêque de Montréal, aurait 
dit, d'après les dépêches, que : 

Le Canada est un pays où l'on 
honore la liberté, non pas en 
inscrivant son nom sur les murs 
et sur les monuments, mais par 
le constant exercice de ses prin- 
cipes essentiels.” 

Et le Nouvellist continue : 
“Cette phrase est la meilleure 
réponse aux “intégristes” de la 
Vérité et autres, qui ne cessent 
de crier à la persécution, à l'os- 
tracisme, à l'écrasement de la 
minorité, etc.” 

Quel coup de Jarnac pour la 
Vérué'. L'écrivain du Nôuvellis- 
te croyant la confondre per cette 
phrase, et tout fier de l'illumi- 
nation soudaine, n'a pu évidem- 
ment se résigner à attendre la 
suite des dépèches. Il y aurait 
peut-être appris malheureuse- 
ment que Mgr Bruchési, après 
avoir parlé de la liberté comme 
susdit, fait une exception pour 


cette partie bien connue du Ca-|puis le débit des cours d'eau de- 


# 


Si 


Il paraît que l'Ordinsire du 
diocèse a eu le tort inqualifiable 
de s'occuper d'instruction obli- 


tôt dans un journal, tantôt dans 
un autre, tÎle une linotte légère 
qui sautille de branche en 
branche. 

La chair de St-Pierre a frémi 
dans sa vanité blessée ; deux co- 
lonnes de Nouvelliste disent l'a- 
mertume du perpétuel incompris 
de Winnipeg. 

Si les Cioches trouvent que cet- 
te élucubration stupide en vaut 
la peine, elles pourront piquer 
dans l'ouitre. Pour le moment 
la querelle est trop personnelle 
pour que nous intervenions. 
Tout de même, en lisant l'arti- 
cle de M. St-Pierre, nous avons 
constaté avec regret et mépris la 
persistance du mauvais esprit 
qui anime ce journaliste: la 
caque sent toujours le hareng. 


Le Depute de Saint-Boniface 


Continuant le débat sur le 
budget, hier, M. Joseph Bernier 
a prononcé — a /u, puisque le 
Free Press y tient — un discours 
qui est entré dans les chairs vi- 
ves de M. Ross, le député de 
Springfeld, l'apôtre de l’instruc- 
tion obligatoire. La scène ani- 
mée qui s'est produite à la Lé- 
gislature vaut la peine qu'on en 
parle. }Aous en parlerons. 


L'Association Forestiore 
du Canada 
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L'Association Forestière du 
Canada vient de tenir, à Toron- 
to, sa convention annuelle. 

Le but de cette société natio- 
nale, qui compte plus de douze 
cents membres, parmi lesquels 
se trouvent des représentants de 
toutes les parties dn Canada, 
des Etats-Unis, de la Grande- 
Bretagne et de plusleurs pays 
européens, est d'encourager la 
sylviculture, d'étudier les pro- 
cédés d'exploitation rationelle de 
la forêt, d'aviser aux moyens à 
prendre pour reboiser les ré- 
gions dénudées et pour protéger 
les réserves forestiètes contre le 
feu, de combattre l'ignorance su 
la cupdité, deux ennemis de la 
forêt. 

Il s’agit, au point de vue ma- 
tériel, d’un probième vital pour 
le Canada. Outre la valeur in- 
trinsèque du bois, qui augmente 
à mesure que les forêts des an- 
tres pays s'épuisent, le débit ré- 
gulier des rivières, et la conser- 
vation de nos conditions clima- 
tériques actuelles dépendent de 
l'exploitation sage, prudente, ré- 
glée de nos vastes forêts. 

Ouvrir l’histoire c'est se con- 
vaincre que la destruction de la 
forêt a toujours été suivie de 
l'apppauvrissement des pays 
qui ne l'ont pas perpétuée, Il 
ne saurait en être autrement. 
Lorsqu'une rivière prend sa 
source dans up terrain boisé, la 
pluie pénètre dans le sol, ÿ sé. 
journe et y circule longtemps 
avant de rencontrer les ruis- 
seaux qui alimentent les gros 
cours d'eau. Par contre, si 
le terrain est dénudé, il se pro- 
duit, à l'époque de la fonte des 
neiges ou de pluies continuelles, 

des inondations désastreuses, 
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Vous vez vous 
l'OVONOL chez tous mar- 
chdnds de remèdes. Prix $1.00 la 
bouteille. Pour toute autre infor- 
mation, s'adresser à la 

COMPAGNIE CHIMIQUE 
FRANCO - AMÉRIC ; 

‘ 274 rue Saint-Denis, 
Montréal. 


termes la forêt est un réservoir : 
il alimente les rivières, est un 
auxiliaire important de l’exploi- 
tation avantageuse des richesses 
agricoles, et devient le facteur 
nécessaire de la création de l’é- 
nergie électrique. C'est là un 
point essentiel. Les pouvoirs 
hydrauliques sont pour le Cana- 
da d'une importance économi- 
que de premier chef. De vastes 
régions où la forêt est encore 
vierge sont totalement dépour- 
vues de gisements houilliers. 
Là, l’industrie, pour lutter avan- 
tageusement contre la concur- 
rence étrangère, devra demander 
aux pouvoirs hydrauliques l'é- 
nergie électrique nécessaire. 
Plus le débit des cours d’eau se- 
ra constant et régulier, plus 
grande sera leur valeur indus- 
trielle. 

L'exemple de la France, des 
Etats-Unis, de l'Angleterre, qui 
sont obligés de faire de grands 
sacrifices pour créer des forêts et 
corriger par là leurs erreurs pas- 
sées, doit bénéficier au Canada. 
Mieux vaut prévenir un mal 
que d'y obvier ensuite. La de- 
mande de bois de construction 
et de bois de pulpe devient de 
plus en plus pressante. Jeste à 
réglementer l'exploitation fores- 
tière de manière à demander à 
la forêt sa production annuelle 
mais non son capital. (Le Temps.) 
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UNE ARMEE IMPERIATE 
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Parlant, à un diner militaire 
donné mercredi dernier à Lon- 
dres, du rôle de l’armée territo- 
riale dans les divers problèmes 
de la défense contre les diverses 
nations, l'honorable M. Haldane, 
secrétaire d'Etat pour la guerre, 
a annoncé que le gouvernement 
est à négocier avec ses colonies 
d'au-delà les mers en vue de la 
création d’une armée de l’empire 


et non pas seulemont de la te par le Free Press. 


Grande-Bretagne. 


.….. 


Nous lisons à ce propos dans 


l'avait du mérite c’est qu'il a été 


LAIRE & BLEAU 


AVENUE TACNHE, - ST. BONIFACE 


Vous trouverez a notre établissement une ligne complete 
de Quincailleries, Ferronneries, Ferblanteries, Granite-, Bla: c 
émaillé, Huile de Charbon, Huile a Machine, Poële à Cuisine, 
Panier à Bâtisse Blanc et Goudronné, Uutils de Ferme, Haruais 
Double et Simpie. Nous avons les peintures, préparés de 
Sberwins Williams ainsi que leur Blanc de Plomb et les 
Vernis qui sont sans contredit les meilleurs da contin4nt 
Américain. 

Broche Barbelée, à des prix défiant, toute compétition, 
Corde a lieuse (Binder Twine). 

Ferblanterie attaché à l'établissement, Montage de loële 
et Posage de Fournaise à air chaud. 
AGENT POUR LA Assortiment de Meubles, etc. Couchettes en fer, Mate- 


FAMEUSE MACHINE * “° 


A Ecremer 


LA NATIONALE 


La meilleure 

La plus Simple 

La moins dispendieuse 
La plus facile a operer 
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AGENTS D'ASSURANCES (CONTRE LE FEU 


ALLAIRE & BLEAU 


St. Boniface 


Bademie Imperiale de la Musique et des Arts 
PROF. EMIL CONRAD ERIKSON 
Directeur Musical 
Des professeurs européens éminents sont retenus pour ensei- 
guer toutes les branches de la musique. La date de l'ouverture 
du cours d'hiver sera annoncée bientôt. 
Pour plus amples détails et pour prospectus, 
s'adresser au bureau temporaire de l’Académie, 
208, Kennedy Building. - - . Vis-à-vis Eaton 
F. C. N. KENNEDY, Managing Director, 


A nos Clients de Manitoba 


Nous avons l'honneur d'informer de l'ouverture d'une 
nouvelle snccursale de notre Comptoir Canadien, où ils 
trouveront les renseignements et conseils gratuits ayant 
raoports à tous placements de fonds, rappor:s d'argent, etc. 


Nous nous faisons un mérite de traiter cordialement nos clients 


Cameron Brown &Co. 


IËRE ÉTAGE, MERCHANTS BANK, WINNIPEG, MAN 


le Sole, le grand journal libéral 
de Québec : 

“Ce que veulent les impérialis- 
tes, ardents défenseurs de ce 
projet, c'est des soldats qui 
veuillent bien défendre le dra- 
peau britannique, défense que 
les citoyens de la Grande-Breta- 
gne, eux, ne veulent pas consen- 
tir à assurer en se soumettant 
au service militaire obligatoire. 

“Si on en doutait, il suffirait de 
rappeler les efforts incessants 
qui se poursuivent en Grande- 
Bretagne pour obtenir e nom- 
bre d'engagements volontaires 
nécessaires pour augmenter l'ef- 
fectif de l’armée. 

‘Ces efforts paraissent n'’ayoir 
guère été couronnés de succès 
jusqu'ici, et cela explique l'im- 
périeux besoin de trouver d'au- 
tres champs de recrutement. 

“Il semblefbien que nous s0y- 
ons justifiés d'être circonspects à 
l'égard de ces projets impérialis- 
tes. 

“Tout naturellement, la ques- 
tion qui se pose est celle-ci: 
pourquoi, nous autres, citoyens 
des colonies autonomes, qui 
sommes étrangers à ces compli- 
cations internationales, serions- 
nous appelés à consentir des sa- 
crifices que les anglais eux-mé- 
mes, qui sont seuls menacés, ne 
veulent point consentir. 

“Il ne s'agit point ici de senti- 
ments patriotiques individuels 
qui, eux, assureront toujours la 
coopération individuelle le jour 
voulu, mais bien de patriotisme 
national canadien :.devons-nons 
consentir à entrer dans le tour- 
billon du militarisme, pour évi- 
ter à la Grande-Bretagne d'y 
enter elle-méme ? 


AVIS 


Esi par la préser.te dnné qne j'ai rascé 
d'être un membre de Ja Nociôté Dallaire, 
Charétte +t Daoust, plomuiwrs de la Cite 
de Saint-Boniface depnis le 25 nov-mbre 
1908 et de lus que je n'ai aucun intérêt 
dans la dite Société. 


A. Lepine proteste 


Toute une s-nsation a été cau- 
sée par la nouvelle publiée dans 
un journal de Winnipeg qu'Am- 
broise Lépine, l’ancien lieute- 
nant de Louis Riel, qui com- 
manda l'exécution de Thomas 
Scott durant les troubles de la 
Rivière Rouge, avait offert, 
moyennant une certaine somme 
d'argent, à révéler l'endroit où 
Scott a été inhumé. M. Lépine 
publiait la lettre suivante dans 
le Telegram jeudi dernier. 

“Mon attention a été attirée 
sur un article publié récemment 
et disant que je serais disposé 
moyennant une considération 
pécuniaire, à révéler l’endroit où 
repose le corps de Thomas Scott. 


d, A. Charette, 
Daté ce 30 jauvier 1999. 


Les Senarateurs 


7 


Bon Marché. — Ouvrage Parfait. 


nd Je dois déclarer que plusieurs 

Le Canal de Panama fois on m'a approché à ce sujet, 
Sera termine en 1915/mais j'ai toujours refusé de tra- 

” Jhir ce secret. Je n'ai jamais of- 

Fe fert de le faire pour une conei- 

“Je viens d'examiner un|dération pécuniaire. Je désire 


grand travail de construction, et 
je suis heureux de vous dire 
que les travaux avancent aussi 
bien que vous pouvez le désirer. 
Le ler janvier 1915, sinon plus 
tôt — et je suis très intéressé à 
voir la chose d'ici quatre ans — 
ce canal sera terminé. Et 
quand ce temps sera venu, vous 
verrez, descendant ce fleuve, vo- 
tre commerce en route, à travers 


ajouter que bien que je suis un 
pauvre homme je sens cepen- 
dant que je dois garder ce secret 
pour toujours, et il est parfaite- 
ment inutile de m'approcher à 
ce sujet.” 


Confrere en deuil 


Nous ayons appris avec un 
vif regret la mort à Paris de M. 
le docteur Brun, père de M. L 
Brun, rédacteur-en-chef du Nou- 
velliste. 

Le docteur Brun était un hom- 
me de science d’un mérite con- 
sidérable. é 

Le rédacteur du Nouvelliste, 
prévenu par télégramme, a dû 
partir immédiatement pour la 
France. Nous nous associons 
de plein cœur à son deuil et le 
prions d'accepter nos très cor- 
diales sympathies. 


le détroit, vers la côte ouest de 
l'Amérique et la côte ouest de 
l'Amérique du Sud, jusqu’en 
Orient ef en Australie.” 

(Extrait d’un discours du pré- 
sident-éin Taft, à la Nouvelle- 
Orléans ) 


Le Depute de LaVerendrye 


M. J. B. Lauzon a prononcé 
un excellent discours la semaine 
dernière, à la législature, au 
cours du débat sur l'adresse. 

Le député de LaVérendrye a 
parlé en homme d'affaires pra- 
tique et renseigné. 

Une preuve que ce discours 


Circulaires descriptives sûr demande. 


S'ADRESSER À 
L’Agent Générai pour le Canada 
d. de L. TACHÉ, 
ST-HYACINTHE, Qué. 


L'Universite de Manitoba 


HOMMAGE À FEU L'HON. 
SÉNATEUR BERNIER 


et à la famille, à l'occasion 
de la mort de l’hon. sénateur 

Le conseil de l'Université de! Bernier. La motion a été faite 
Manitoba adoptait, jeudi der-|par le Rév. Professeur Hart, et a 
nier, une résolution de con-|été secondée par le Rev, Dr 


attaqué d'une mauière fort injus- 


agasin à Jouer, sur l'Ave 
nue Provencher. S'adresser à 
A. Gauvin. 


sou état clases, de littérature française et anglaise, papeterie, fournitures de bu- 
ou trois sites traité _ pape andere ques pme, nur, 
soulagement à toutes ses douleurs rüifciolies, bronses d'égiises, ete, à très prix, dcause de 
de plus en plus atroces. Il l'mpertauon directe, 
Trouvé : cobe à grande Tombela va sans 
ture, Lo unie, sus à Us travaux pe sa vie. Remise spéciale aux communautés religieuses, ccm missaireset 
la librairie Kéroack, Winnipeg. sed ne plus être de travailler  . , 
On demandr des agents| Les Dames Patronnesses de la SRE en = é erdres par ls poste sont promptement 
‘recommendables dans tous les} paroi da Sacré-Cœur vien-| pas debien, Ilvoulut chercher 


centres français pour le Maxi-|nent d'organiser une Towbols 
ToBA, 60 par cent de commis | pour cette semaine, du 16 au 23 


FE 


#2 RUE DUMOULIX, des xuRs MAIN et WATER 
Sr. Bomrace Wixxipse. 


TELEPHONE 9140 
EN GROS ET EN DETAIL 


M. KEROACK 


pagnie Médicale Moro. Tous 
on. courant, au bénéfice des enfants! ecut, es mit fidèlement en pratiqne, il 

— Attendez la graxde maté pauvres. FOURS PHeo RARE ne sunels que à des 

| _ 

vélrmootse homes ot. /ee Vanne diounche dans Le le] MON" Conte maintenant fe de qu TOUJOURS | 
su No 554, avenue Tacné, port:| | j | 
oise … l'hotel Censdisn Nor-|les du Cercle Sacré posa ss ne Ronan ET PARTOUT DANS LE CANADA | 
thern. mes ee sont organisées comme Hédecins pars à DEMAN | 

—M J. B. Leclerc, 15 Ave|"": — «il donné, avec autant de plais DEZ LES | 
Provencher reçoit les abonne- Haut Patro age: ren”) attestation suivante de sa complète 
ments pour Le Manitoba (Saint | deur Monseigneur L. P. A. Lan- g'iérison. . . ALLUM 
Boniface) L'Action Sociale (Qué-|gevin, O. M. 1. l'Honorable R. Mesh st sa … 
bec) Le Telegram (Winnipeg)|P. Roblin, Premier-Ministre de | | HR pese organe Kn 
Le Canadian Life and Resources | Manitoba cl'Homorble Juge en | ‘ire Sonnane ce que ls Plales Moro ont fait pour EE 
(Montreel.) Chef de Manitoba. la Compagni 


—C'est la grande saison du| Patrons: Son Honneur le 
curling. On rencontre sur la rue| is de Winuipeg, Son Hon- 
pe ag sers pret ane neur le Maire de Saint-Boniface, 
étalés avec profusion |-s prix que l'Honorable Sénateur Noé _ 
les différentes associations spor-|vrier, Joseph Bernier, M. P. P. 
tives et les maisons d: commer-|J B Lauzon, M. P. P.. Aimé Bé- 
ce offrent aux vainqueurs. aard, M. P. P., Albert Préfontai- 


porte aussi bien que n'importe quel jeune hommé” 
Je dois donc la santé aux Piiules Moro que je recom- 
mande à tous ceux qui souffrent comme moi, ’’ 


STANISLAS COMTOIS, 


| M. Stanis. Comtois, St-Eämond, Co.Berthier, Qué. 
EE 
CONSULTATIONS GRATUITES.—Adressez- 


vous par lettres ou personnellement au No 272 rue 
Saint-Denis, Montréal, si vous désirez avoir des 


On fabrique ces allumettes à Hull depuis 1851—et pen- 
dant ces 57 ans, l'article a toujours été amelioré ; aujourd'hui, 


c'est la perfection ; cette allumette n'est pas surpassée par 
aucune autre. 


Vendue et employes partout dans le Canada 


A la dernière séance du Con-[ne. M. P. P., Horace Chevrier, 
seil de l'Université de Manitoba, |ex-M. P. P. A. J. H. Dubuc, 


Saint-Edmond, Co. Berthier, Qué. | -onseils au sujet de votre sauté. Les Médecins de 


la Compagnie Médicale Moro vous donneront, tout 


Fac-Similé d’une boite de Pilules Moro. 


le collège de Naint-Bonilace a} 
annoncé qu'il avait nommé le 
R. P. Filigrauit, recteur, pour 
succéder au R. P Draminond, et 
monsienr Joseph Bernier, M. P. 
P., pour succéder à fou l'hon. 
sénateur Bernier, comme repré- 
sentants du collège. 


—Le C. P.R. inaugurera, au 
ler mars, le système du télépho- 
ne pour la directio: de ses trains 
entre Winnipeg et Brandon 
Comme il passe sur cette ligue! 
environ vingt trains jar Jour, la 
compagnie jugera si le télépho- 
ne peut re uplacer avantageuse- 
ment le télégraphe dans le ma- 
niement desconvois. Cette mé- 
thode est employée avec sucrès 
dans plusieurs parties des Etats- 
Uuis. 


—Le blé da l'ouest peut at-! 
teindre Liverpool par Fort Wil- 
liam et Montrtal au prix de 55 
cents par cent livres ; il peut 
atteindre le même port anglais 

Vancouver, Hong Kong et 
per de Suez pour 45 cts. Il 
s'agit donc d'une économie de 
10 cts dans le transport. Mais la 
côte du Pacifique n'est pas mu- 
nie des élévateurs voulus, et la 
nouvelle route pour gagner le 
marché anglais ne recevra le tra- 
fic que quand elle pourra offrir! 
un transport prompt et expéditif. 


—L'ingénieur du gouverne- 
ment aux rapides de St-Andrews 
annonce que les steainers d'un 
tirant modéré pourront faire le! 


trajet de Winnipeg à Selkirk au Patrons, au Cle 


printemps. Un parie déjà d'or- 
ganiser des excursions par eau à 
Winuipeg Beach. La Pioneer 


Consul Belge. 
COMITE DE REGIE 


Président, M. S. Leveillé. 1er 
Vice-Président, KE. Béliveau. 
2ème Vice-Président, J H. Le- 
mire. Présidente, Mme Ph 
L'Heureux.  Vice-Prés, Mme 
Aimé Bénard. Secrétaire, M. 
Odilon Rhéaume, Mme Ernest 
Aubin. Trésoriers, M. Vigor 
Rho, Mile Berthe L'Heureux. 
Président Honoraire, M. Félix 
Chénier. Directeur Général : R. 
P. Portelanco. 


LES TA BLES 


Restaurant, Mme Ph Roy: 
Sports, MM. E. Aubin et J. 
Mousseau. Crème à la Glace, 
MmeClovis Desgagnés  Fantai- 
sie, Mme Bédard. Poupées, 
Mme R. L. Chevrier, Divers, 
Mme M. L. Paré Bouquets, 
Mme H.Maranda. 


LES COMITES 


La Presse, MM. George Noël 
et Antonin Dubuc. Réception, 
Mesdames Rochon et Murphy et 
MM. Chevrier et Dumoulin. 
Musique, M. Ph. L'Heureux. 
Mesdames Farley et (Callon, 
Mile C. Rochon. 

L'ouverture de la Tombola a 
été faite par un Graud Banquet 
donné aux Hauts Patrons, aux 
rgé et aux amis, 
hier soir à 8 heures. 

Le jeudi à 8.30 heures, la Fé- 


Navigation & Sand Co. fera cons-| dération Catholique de Winni- 


traira des qnais au bas de la rue 
Grove, à Winnipeg. L'ouvertu- 
re du canal de St-Andrews ser- 
vira à amener en quantité du 
bois de chauffage à Winnipeg ; 


ceci devrait contribuer à faire! paroisse 


peg se rendra en nombre à la 
Salle des Banquets où un grand 
diner sera servi. 

La paroisse et les amis de la 
auront leur banquet 


un peu baisser le prix du com-!|]nndi gras à 8.30 heures. 


bustible. 


DECES 


Ce matin a eu lien à la cathé-|cré-Cœur. L'animation qui ex-| 4e l'Alliance Nationale réuni en| 
drale le service de dame veuveliste partout est une garantie du | assemblée extraordinaire le di- 


Une des grandes excitations 
de la Tombola est certainement 
la “ontestation entre les Dames 
de Sainte Anneet le Cercle Sa- 


Champagne, mère de madame| succès. 


Abrahain Guay. madame Cham- 
pagne est déséde Iundi à l'âg: 
de 80 as. Nous otirins nos 
sympathies à madame et à M 
Guay et à la famille. 


Î 


Mile Emma Lauzon, présiden- solution suivante : 


te du Comité des Demoiselles, 
compte déjà un nombre considé- 
rable de votes en fareur du Cer- 


Le par 


excellence des AFFECTIONS de 


la GORGE, des BRONCHES et des POUMONS. 

25 ans de su*cès constants dans le traitement 

de la TOUX, äu RHUME, de la BRONCHITE, 
UEMENT. 


de L'ENRO 


Détruit les germes de la consomption lorsqu'il est 
pris au début. Agit promptement et sûrement. 
Convient aux jeunes enfants comme aux adultes. 


EN VENTE CHOZ TOUS LES MARCHANDS : 25c. LA BOUTEILLE. 
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disent rien, mais elles travail- | 
lent fort et chantent déjà vietoi- | 
re. 

— Communiqué. 


a 


Chronique de la Province 


SAINT PIERRE 


een 


Jeudi, le 4 courant, ont eu 
lieu en l’église paroissiale de 
Saini-Pierre, les funérailles de 
M. Joachim Perreault, âgé de 52 
ans, enlevé presque inopinément 
à l'affection de sa famille et de 
ses nombreux amis. { 

Ce fut une grande surprise 
pour tous que d'apprendre ce 
triste et prompt dénouement 
car quelques jours auparavant 
on le voyait vaquer à ses occu- 
pations, plein de vie et de santé 

C'était un homme ge bien, il 
était aimé et estimé de tous ses 
concitoyens; aussi le cortège qui 
le conduisit à sa dernière de-| 
meure était considérable, cha- 
cun se faisant un devoir d'ac-| 
compagner une dernière fois la! 
dépouille mortelle du regretté | 


défant. | 6 


Il faisait partie de différentes | 
sociétés, entre autre de l'Union | 
Métisse Saint-Joseph et de 
ance Nationale. | 


Le Cercle Provencher No 156, 


manche 6 courant, a voté la ré- 


Proposé par M. Albert Préfone | 
taine, M. P. P., secondé par ps 
Y. Nadon, que les membres du | 
Cercle Provencher No 156 de 
l'Alliance Nationale ont appris 
avec douleur, la mort de leur 
confrère Joachim Perreault, et 
présentent à son épouse ainsi 
qu'à sa famille leurs sincères | 
condoléances, et que copie de Ja 
présente soit transmise à la fa- 
mille et aux journaux. Adopté. | 


FAUX PLUMAGE 


. | 


| 
| 


«11 est assez plaisant de voir le 
Nouvéeiliste attribuer à M.Che- 
vrier le mérite de l'ordre de la 
Commission des Chemins de Fer, 
qui force le C. N. R. à stopper! 
son train rapide à Ste Agathe. | 

La vérité c'est que monsieur | 


l'Alli- | 
l 


| témoin de cas sermblables 


à fait gratuitement, les informations nécessaires 
pour l'empioi des Pilules Moro et vous indiqueront 
un autre traitement si votre maladie le requiert. 

Les Pilules Moro sont en vente chez tous les mar- 
chands de remèdes. Nous les envoyons aussi par 
la poste, au Canada et aux Etats-Unis, sur récep- 
tion du prix, 5oc une boîte, $2.50 six boîtes. 

Toutes les lettres doivent être adressées : 

COMPAGNIE MEDICALE MORO, 
272 rue Saint-Denis, Montréal. 


SURVEILLEZ les HOMMES 


Qui vont de niäison en maïson, en cette ville, distri- 
buant des feuillets superbement illustrés contenant 
plusieurs recettes de choix pour faire de délicieux des- 
serts, et donnant toutes les explications voulues au 

sujet de b 


 JELL-0 


Le Dessert Succulent 


| A 
qui peut être préparé instantanément. Ajoutez simple- 
ment de l’eau bouillante, faites réfroidir, puis, servez. 


rt Un petit paquet suffit pour le dessert 


d’une famille nombreuse. 
Es. 5 En vente chez tous les épiciers. 
' 27 Une substitution parfaite à la gélatine, 
THE CENESEE PURE FOOD CO. BRIDGEBURC, CANADA. 
Les plus hautes récompenses, médailles d'or aux expo= 
sitions de St Louis, Portiand et Jamestown. 
Si vous tenez à votre santé évitez d'employer des imitations à 
bon marché. JELL-0 coûte un peu plus cher, mais— 


Pam de Boyd 


OUS coûtera moins cher, 


Le petit déploiement de zèle pour toute l'année, et il 
imaginé par le politicien libéral|°5t de meilleure qualité, que 
rs tement inutile. Etl” importe quel autre pain. No- 
était parfaitement inutile. Étl{e Lain est bon de toutes maniè- 
es Commissaires le lui ont fait |res et contient le plus de matiè- 
sentir. M.Chevrier ne pourra|res nutritives. 


pas faire Ÿe paon avec cette ré- Boulangerie 


clame. 
| Coin des Rues Spence et Portage 
PHONE 1030 


SI VOUS AIMEZ 


la bonne lecture, envoyez douze cents au 
fardin Littéraire, P. O Box 461 Dept. 104, 
Manch+ster, N. H, et vous rcevrez 55 
” b-lle hi-toires en français par le retour 
du courrier, 


Bernier avait obtenu cet ordre 
des Commissaires avant que M. 
Chevrier eût mème pris la paro- 
! 


Sympathie bien Placée. 


Co. Mon 


er-Trre pes Cars, tmorency, PQ | —— 
Lorsque je suis arrivé ici il y a Ceux ans, je rem 
@vntrai un de mes paroissiens afligé de l'épi 


sie. Pendant r10n séjour à Québec j'avais Le Savon “Lifeknoy”—Désinfectant—est 
ur lesquels je recome 


E tcommandé par les médecins comme une 

mandai le Tonique du Père Ko-nig r les pr pe 
Nerfs, et il ft merveille. Je me pti. À. ei de | “uvesarde contre les maisliss contaviennes 
deux cas qui furent entiè em-nt guéris À l'aide 
de ce remède, j'ai fait la même chose ici. Le 
malade, un jeune borame qui avait coutume de 
tomber de ce mal ure ou deux fois par semaine, 
ax pendant les deux ou trois jours suivaz ‘$ 
incapabfè de trarailler juseu à Lord | 
rès avoir eme | 


ABONNEZ-VOUS AU 


nouvelle attaque se fit sentir. À 
bloyé trois bouteilles de Tunique du Fère Koenig 
Pour les Nerfsii n'a eu une seule a.tsque 


Pt best 
ment après avoir 
Qnes bouteilles de plus de ce Tonigre. 
RÉv. EH. LacHanCcæe 
GRATIS =" ervoyé Cratuliement à ! 
wue adresse quelconque, et les pe 
tients Pauvres peuvent aussi Ole 
tenir cette Medecine Gratuicment. 


MANITOBA! 


an préparé 
ROENIG MED. CO., CHICAGO, Ia. - 
RS eaaen in Lente, 


ES TRE PGURET QE 


aujourd'hui 


$1.00 Par Annee 


Capital Verse : 
Fonds de reserve 


en commun par le mar: et la femme : 
l'autre des conjoints. Ce système 


BANQUE  D'HOCHELAGA 


Capital Autorise: 


DÉPOTS CONJOINTS.—La Banque d'Hochelaga accepte 


aux persounes de la campagne, le mari ou la femme pouvant voir aux 
affaires de banque en venant en viils. 


retirer l'argent sans délai et sans frais. 


GEO. LALONDE, Gérant, St. Boniface. 


" 84,000,000 

$82,500,000 
82,150,000 
des dépôls 
&ponvant être relires par l'un ou par 
de dépôts convient particulièrement 


Eu cas de décès, le survivant peu 


EPICERIE 


NORMANDIN 


Tel. 5746 - 


70 Avenue Provencher 


SAINT-BONIFACE. 


Fromages d’Ontario, Ingersol, McLaren, des Trapistes, 
Roquefort et fromage à la crème de la Province de Québec. 


Inutile d'aller à Winnipeg pour vos épiceries, 
allez ou téléphonez à l'épicerie Normandin et vous 


trouverez un assortiment très complet d'épiceries et 


provisions de première 
raisonnable. 


qualité et à un prix 


Huitres fraiches et en ecailles recues 


tous les jours. 


AVIS 


ne 


Avis est par les présentes donné que de. 
mande sera faite au parlement du (anada 
à <a jr.charne s.+ sion d'un acte amendant 
le chapite 173, de 7-8 Edouard VII, iequei 
sst un acte incorporaut la Banque de 
Winnipeg ”, dans ie but d'étendre la pe. 
r'ode du i-mus da s lequel la dite banque 
doit commencer ses opèrations. a 

Datè ce 18ème jour de janvier 1909. 

DENTON, DUNN & BOULIBEE, 
20 rue King, Est, Toronto 
, Avocats de la banque de Wiunipeg. 


Municipalite de Montcalm 
AVIS 


Avisest par I$s présentes donné aux 
cont:ibuables de la dite Municipahté que 
le Rôle a’Évaluation pour l'annee 190%. a 
été deposé à mon bureau le ler décembre 
d-rmer, et y sera ouvert à l'iu-p-cuon du 
publie jusqu'au 20ème jour de mars 1909 

“Que ie Conseil sègera en Cour de Ré- 
v son @ rcre hi ie 3lème jour de mar- 1509 
à la saile municipale, à Letellier, à 1C hrs 
a. m. 

+ Que tous ceux qui anront des plaintes 
à tormul-r contre le dit Rôle devront trans. 
metre les dites plaintes écrites au secré- 
lairestrésori r soussiy né à son bureau, à St, 
Jean-Baptiste, le ou avant ie 20 ème jour de 
mars 1909. 

Doun à St. Jean Baptiste, sous ma si. 
guature, ce 6 ème jour de février 1909. 

JOSEPH BARIL, 
Secrétaire-Trésorier. 


PERDU 


Perdu de 320 rue Notre-Dame, un <hien 
blanc (fox terrier) à poils raide, ayec une 
tache foncée au-des sus de l'œi gauche. La 
vue esi uo peu falble, ce qui fait que l- 
chi-n paralt aveugle, Une ag as æ 
cinggants piastres (850) sera née à 
celui qui trouvers le chizn où nous donne. 

renseignements 


— 


ra les qui le feront retrou- 

ver, 

” Agence DILLON -NEY, 
973 rue Main, 


B. N. BOURGOIN& CO. 


J. W. RoGERs, Gérant. 
Ecurie de Louage 


Fiacres, voitures légères, express; 
l'entretien des chevaux, harnais et 
voitures. 

Nous avous aussi une belle 
voituré de famille. 
60 AVE.P?)VINQHE R 


Téléphone 1734 


Dr À. H. Rondeau, 


Médecin et Chirurgien 


MALADIES DE LA PEAU 
Une Spécialité, 
tn 
CHAMBRES 418-420, BLoc SOMERSET 
Coin des rues, Portagefet}Donald. 
Tél 7944 


om 


Avis de Pelition au Parlement 


Le “Winnipeg and Northwestern, Rail. 
way Company'', fera demande au Paris 
ment du Canada à sa prochaina session 
d'un acte éten‘ant le temps stipulé pour 
la construction et le parachèvement de son 
chemin de f-r et autorisant la dite compa- 
guie à garantir les actions d'antres compa- 
gaies et de construire des lignes (a) de sa 
ligne autorisée près du Detroit du Lac 
Mavitoba dans tine direction ousst à la 
rivière Assiniboine et de là dans uns direc. 
tion nord-ouest à sa ligne à ou près de Nut 
Lake, (b) et de cette d-rnière branche près 
dn Good Spirit Lake dans une direction 
sud-est à la ligue du cheinin de fer Grand 
Tronc Pacifique à un point entre la ligne 
de frontière du Manitoba et le second me. 
ridien. 

Toronto 7 décembre 1908, 

A. T. DKUMMOND, 
Pour les regéurant 


Servez-vous du Savon Sec de Lever (une pru- 
êre) pour laver vos lainages et vos flanelles-<t 
Vous en serez sntlafaits, æ 
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Une m'a montéaux joues. Mais 


se, Mais je me suis Nien gards de l'expri. | visage 
pe pré. miauts, 

sottiss. Vraiment, <a cette m'e- 
fet d'une autre périonne, ainsi coiffée d'un 
chapeau “idéal"—p:ar perier comme Mme 
pu er D are ronge ma 
tanie m'avait fait faire à l’avañcs, ssion 
voire désir, père chéri, ct que j'ai trouvée à 


Mon arrivée. J'avais l'apparence d'u 


vraie jeune Alle ; je paraissais bien p lus 


grande qu'à l'ordinaire; et ma taille laussi 
était toute différente, bien mieux! Enñn— 
tout bas je puis bien l'avouer—je me trou. 
vais trés gentille! Je suis sûre que Mme 
Morgane et Blanche, me voyant ainsi trans- 
formée, n'auraient plus osé me soutenir 
que les pelités femmes ne sont que de vi. 
créatures mañquées, D'ailleurs, si 

elles l'avaient soutenu, je ne les aurais pas 
est Etsurtoutje n'aurais pas pleuré 


quée.. 
Je suis sortie enchantée de chez Mme 


tant : 

—Le malheur est que.cs sont des talents 
qui se payent bien cher. Ah ! ce n'est pas 
une économie de marier sa fille ! 

Subitement, père, je me suis rappelé que 
vous m'avez recommandé d'être très, très 
économe, de dépenser le moins possible ; 
et j'ai été envahie par la crainis qu'il ne 
faille justement dépeuser beaucoup d'ar- 
gent pour être habillée comme j'allais l'é- 
tre au mariage de Charlotte, Je ne savais 
comment demander à ma tante de me ras 
suter, et, dans mon emharras, j'étais deve- 
nue silencieuse, tout à fait contre mcs ha- 
bitudes; si bien que ma tante s'en est aper- 
que et m'a demandé en souriant : 

—Qu'as-tu, Arlette? Est-ce que tu crains 
toujours d'être coiffée comme un chien sa 
vant par Mme Caroline ? 

—{Ohinon, Mais. mais. j'ai peur de 
n'avoir pas assez d'argent pour payer ma 
Jolie toilette ! : 

Ce n'est pas là tout à fait ce que je pen- 
sais, mas vraiment l'aveu me paraissait 
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à Paris comme je premier jour. Tous, jei 


sont excellents pour moi Aussi, je les ai- 
ime !.. Mais pas tous de la même façon ;— 


à mon papier, je peux bien confier la vérité 


vraie !—Madeleine continue à m'intimider 


beaucoup, au fond, avec son inaliérable 
sagesse et son calme également inaltérable 
A cause du mariage de Charlotte, toute la 


maison est en agitation, et je suis comme 


la maison : Madeleine, elle, demeure un 
vrai lac, sans coup de vent, sans vague. 


Ainsi que tout le reste de l'année, jo suis 


sûre, elle étudie pendant des heures son 


piano avec une patience qui ms stupéfle ; 
tant elle répète de fois les mêmes passa. 


sans relâche sur des ouvrages miautieux 
sans paraitre se douter le moins du monde 
qu'il faut des trésors d'attention pour les 
mener à bien. Elle suit des cours comme 
l'on dit ici, et pour son agrément ! car elle 
n'a plus besoin du tout de s'instruire. Ma 
tanio le trouve, et je suis, tout bas. de son 
avis. | 


—AÀ vendre par MM. Guil- 
bault et Cie, du bois de premiè- 
re qualité : épinette, tremhle et 


rès, en gros et en détail. 
Téléphone 604. 


trop difficile à articuiler ; et ma tante me} |: 
regardait avec des yeux qua je ns compres | | 


nais pas. Lis étaient irès affectueux, mais | 


sérieux, et j'ai demande bien vite : 
—Oh ! tante, vous n'êtes pas fâchée après 


moi, n'est-ce pas ? C'est que papa m'a tant |-| 


recommandé d'être économe, el je me de. 
mande comment y arriver ! 

Eh bien, nous te l’apprendrons ; sois 
tranquille, chérie, j'espère bien que ton 
père sera conient de toi ét dé nous sur ce 
point ! Aie confiance ex moi... 

Je ne demandais pas mieux, el j'ai eu un 
soupir de soulagement à voir ma tante 
aussi sûre de son fait, Comme nous étions 
en voiture, à l'abri des regards curieux, je 
l'ai embrassée de toutes mes forces pour 
la remercier, et j'ai pu de nouveau être 
gaie, sauf quand je pensais à vous, père, 

Certainement, cela me faisait plaisir pour 
moi de savoir qu’an mariage de Charlotte, 
je serais tout à fait Céndnillon métamor” 
phosée par ta marraine; mais cela me 
charmait bien plus encore pour Guy, avec 
qui je quête, J'étais certaine, de cette fa- 


çon, de n'être pas pour lui un sujet de | 


honte, ainsi que me l'avait prédit Mme 
Morgane, et Blanche surtout, qui n'a pas 
manqué une occasion ue mme répéter que 
Guy, me trouvant si peu à la mode de Ps- 
ris, ne voudrait pas quêèter avec moi, ele, 
Le plus malheureux, c'est que, sans l'a- 
vouer, je m'étais mise à le croire depuis 
que je pouvais me con parer à mes cousi- 
nes; il fnissait par rue sembier que Guy 
devait sûrement me juger de la sorte. 
Aussi, comme j'étais maintenant tran- 
quiltisée, j'ai voulu qu'il le fit tout de sui- 
te, lui aussi. Et psoant son apparition 
d'un instant à la maison, le soir de eotte 
après-midi mémorable, je fui ai annoncé 
qu'il verrait une Arielle transformée au 
mariage de Charlotte et n'aurait pas à rou- 
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d'herbes et de racines, a été le 
remède par excellence pour les 
maladies de femmes. 1Ila positive- 
ment guéri des milliers de femmes 
“ei mes de 
’inflammation, d’ulcérations, 
tumeurs i 


sr de ma tenue de csmpagnerde, comme où 


Modestement, j'ai répoudu : 
ulle … j'espère. ; 
ft vous êtes ravis de cette perspecti. 
æ! 


laire parce qu'il est bon et efficace 


Lorsque vous demandez le sirop pour les enfants, exigez tou- 
jours, sur la bouteille, le nom et le portrait du Dr J. Emery 


Coderre, ancien doyen de l'Univeraité Victoria. 


DrennGrs | Somme |[apanie d Fourier 


Les progrès du Pacifique Ca-| Londres 8.—Le cabinet an-| Plombiers - Electriciens 
nadien dans quelques années! glais tombe d'accord sur son pro- 
sont évidents d'après les chiffres gramme naval. 
noughts” seront contruits. 


suivants 
1902 1908 
Locomotives . . . 194 745 Ses bèféiur. 
Wagons à voya- 
us . - . . . 842 1,684 
Wagons à mar- | 
chandises . . 22,535 47,725 pa. 


ELLES GUÉRISSENT LÀ MÊME où les MÉDECINS ONT ÉTÉ IMPUISSANTS 


‘‘Pendant plusieurs mois j'ai souffert de l’ané- 
tie, j'éprouvais sans cesse un malaise général. 
Tous les jours j'avais des maux de tête terribles, 
souvent des vertiges et des bourdonnements dans 
lès oreilles. Mes plus fortes souffrances étaient 
câusées par des points. dans l’estomac, dans le dos 
et dans les côtés. Je me fis soigner par un bon mé- 
décin, mais tous les remèdes qu’il me donna ne 
m’apportèrent aucun soulagement. J'étais déses- 
pérée et il meÿsemblait que mes jours étaient 
com 


LA E qui entendait beaucoup parler des 
Pilules Rouges de la Compagnie Chimitque Franco- 
Américaine et qui avait une grande coufiance dans 
cé remède si résolut de me les faireessayer. 
La première boîte eut un effet que nous n’atten- 
dions pas si tôt. De jour en jour je sentais un grand 
mieux. Les Pilules Rouges me donnaient appétit, 
puis elles diminuaient mes douleurs et fortifiaient 
mes nerfs qui étaient affaiblis. J'en pris pendant 
six mois et je suis revenue à la santé. Depuis trois 
ans je Suis parfaitement bien et je dois mon réta- 
blissement aux Pilules Rouges. ’’ 

Mademoiselle I, GAULIN, 
235 rue de l’Hôtel-de-Ville, Montréal. 


“Jeune fille, je jouissais d’une bonne santé, mais 
uelques mois après mon mariage, il y a trois ans, 
devins très faible, Un bon médecin me soigna 


| sans succès t une année. J'avais des points 


dans les côtés et dans le dos ; un violent mal de 


tête me torturait jour et nuit. J'étais réduite à | ou qui est affaiblie, 
| mr le lit presque continuellement, et si j’essayais | toute autre cause, 
me 


tenir debout, javais le vertige, des bourdon- 
nements dans les oreilles et je voyais comme à tra- 


caine. J'en avais tant entendu parler et les jour- 


bien portée. Je suis aussi forte et ma santé est aussi 


bonne qu'avant mon mariage.” 
Madame T. SAVARD, 


175 rue Visitation, Montréal, | leur étiquette 
Franco- 


les névralgies, les vertiges, les suffocations, les pal- 


ou moins critiques de son ex , m'ont souvent 
d’autres sources que l’anémie. Le premier scin 
d’une femme qui n’est pas bien portafite, qui souffre 


Bewries Cours et Bureaux, coin ds 


“ D. W. ARCHAMBAULT, pau “>; Losls 


J. A. ROY, 
ELZ. PAQUIN, 


Peterson 
: prime, Plateau à fruits en 
# G. O0. BEAUDRY, 
LL 


Boite de Poste 20 
FABRICANTS DE 


A. P. DEL VECCHIO, 


ALEX. GERMAIN. 5ème prime, Set à bureau de 


MARCHANDS DE 
espèces de hois ce 
latiesen bois et métalliques, 

Hierre pour fondation, Chaux, Seble, Ci- 
æmeni. , 


! Depuis 1879 qu'il est en usage dans les famil'es, il a toujours 
donné entière satisfaction sans provoquer d'accident. 
Le SIROP DU De CODÉREE em jestement le plus popu- 


10ème prime, parfum (bou- 


teille en verre cou: é.) 


SA FORCE EST DANS SA 


“Dread-| POSEURS D'APPAREILS À EAU 
CHAUDE ET À VAPEUR, Etc. 


REDWO0D LAGER 


—Chevaux èàvendre, s'adresser! 21et 22 Rue Dumoulin, 
St. Boniface,Man. 
t TEL. 6436 


Cette bière est faite d'or. 
ge du Manitoba et de la 
meilleure importation de 
de houblon; âge requis, em- 
bouteillée avec soin. 


—Veuillez, s'il vous plat 
nous faire parvenir le montant 
de votre souscription au MAN1TO- |, :Aven1et Pas Joe ones ou le Donne 
disparattra eomme par enchantement, 


{CHAUSSURES 


Les PILULES ROUGES de la Compagnie Chimique 
Franco-Américaine sont le triomphe médical le plus 
étonnant et le remède le plus efficace qui ait été 
offert pour la guérison des femmes malades. 


DEMANDEZ - LA 


E L. DEEWEY 


WINNIPEG MAN. 


Banque d'Hochelaga 


CAPITAL AUTORISE, $4.000.,000 
CAPITAL entièrement versé $2.590.000 
FONDS DE RESERVE 

DIRECTEURS : 
F. X St-Charies Prest, 
Robt. Bickerdike M, P,P, V, Pres. 

Hon. JS. D, Rolland, JS, A. Vaillancourt, 
À. Turcotte, E, H. Lemay, J. M. Wilson. 
M. J. A. Prendergast Gérant Général. 
A. Gi Gé 


O0. E. Dorais, Inspecteur, 
F. G. Leduc, Asst.-Géraut. 


BUREAU PRINCIPAL, 
RUE ST. JACQUES, 


Aue Ste Catherine Centre 
Rue Ste Catherine Est 
Rue Notr:-Dame Ouest 


Chéiaga 
Fointe Saint-Charles 


Mont Royal et St, Denis 
St, Louis, Mile End. 


or iris " Ta Lea P Trois-Rivières P.Q, 
Mme Télesphore Savard, 175 rue Visitation, de Vankieek t1iil Ont, 


soit par la maladie, soit par 
doit donc être de se procurer les 
Pilules Rouges de la Compagnie Chimique Fraaco- 
3- | Américaine qui guérissent chaque jour tant de 
vers un voile. Enfin, soins et remèdes, tout était | femmes, de jeunes files, de jeunes mères, de fem- 
inutile et j'allais m’aliter pour ne plus me relever, | mes âgées atteintes de différentes maladies qu’au- 
lorsqu'il me vint à la pensée d'employer les Pilules | cun autre remède ne parvient à guérir. 

Rouges de la Compagnie Chimique S'pmeperial 


L'Assomytion, P. Q. 

St. Hyacinth-, P.Q. 

St. Jacques l’Achigan, P.Q. 
Berthiervilie, P.Q. 


Saint-Bonifaee, Man 

Femmes Âgées, jeunes mères et jeunes filles, pre- 
nez donc les Pilules Rouges de la Compa 
mique. Franco-Américaiue. Quelques boîtes suff- 
ront pour refaire votre santé, vous rendre vos 


Edmonton, Albertà, 


Département d'épargne—Intérêt an taux 
de 3 ey,, par an accordé sur depots d'épar. 


gne, 
EMFT des “Lettres de crédit Circulaires” 
r les voyagenrs, psyabies dans toutes 
es ‘arties du monde; ACHETE, traites, 
or argent et billet- de banques des pays 
suangers et VEND des chèques sur 
æ principales viiles du monde, 

AGENTS EN ANGLETÉRKE : The Cly- 
desdaie Bank, Lid., 
Comptoir National d'Éscompte 

AGENTS EN FRANCE: Crédit Lyon- 
nais, Comitoir Nati nal d'Escompte de Pa- 
ris, Sociéte Générale, Crédit Yndustriel et 


H 


naux renfermaient de si bons certificats, que j'avais! 
une entière confiance dans ce remède. J'espérais, | 
et cette ne fut pas vaine. A peine avais-je | forces perdues et rétablir complètemen 
pris deux boîtes de Pilules Rouges que je consta-| nisme délabré, débilité, anémié où même 

tais avec bonheur qu’elles me faisaient un grand | Seulement, n’acceptez pas le premier médicament 
bien, Toutes mes douleurs diminuèrent, puis je| venu, car beaucoup de pharmaciens sans scrupules 
revins rapidement à la santé. Depuis un an que} sont payés par des fabricants peu délicats chaque 
j'ai cessé de prendre les Pilules Rouges, je me suis| fois qu'ils parviennent à remplacer les Pilules Rou- 
| ges de la Compagnie Chimique Franco-Américaine 

r un de leurs produits. - 

Exigez donc les Pilules Rouges qui portent sur 
le nom de la Compagnie Chimique 
: Américaine et. qui sont en vente dans toutes 

Tous les maux, toutes les souffrances, toutes les| les bonnes p 
maladies que la femme a si souvent à supporter, les!  N’acceptez pas non plus de ces pilules dites “pi- 
maux de tête, les maux de cœur, les migraines, |[ules rouges” que des colporteurs et colporteuses, 
passant par les maisons, allant de porte en porte, 
……pitations, les étoufflements, “les pâles couleurs, les| vous offrent. Ces gens sont des imposteurs, et nos 

nervèsités, les moments de tristesse, de mélancolie, | produits ne sont jamais vendus de cette manière. 
de découragement, de faiblesse, toutes les difficultés! Si votre marchand n’a pés les Pilules Rouges de 
qu’elle a bien des fois pour tra les périodes plus|fa Compagnie Chimique Franco-Américai 
voyez-nous soc pour une boîte, ou $2.50 pour six 
boîtes, ayant bien soin de faire enregistrer 
lettre contenant de l'argent, 
le retour de la malle, les véritables 


CONSULTATIONS GRATUITES.—-Adressez- 
ou personnellement, au No 274 rue 
is, Montréal, si vous désirez avoir des 
conseils au sujet de votre santé. Les Médecins de 


Bureau ouvert tous es samedi soir 
de 6 a S heures 
A- J. C. FRIGON, Gerant, 


GEO LALONDEÆ, Gerant, 


Succ, 1e Ssint-Bonitace, 
F.BOUCHE 
len- Dentiste 


lège dentaire de la Nouvelle. 


et vous recevrez, par 


BANBIER-COIFFEUR 
BLOCK DE L'HÔTEL QUEBEC 


Avenue Taché St Boniface 


VOS. DUPAS 


Tables de Pool 


ET RESTAURANT 
OUVERT A TUUTES HEURES. 


T.A.lavir Jos Turxee J. W. Moou» 


PRIX FOURNIS SUR DENARDE 
TELEPHOME 529 


STANDARD PLUMBING CO 


296 RUE FORT, W'YXNIPEG. 


our enduits, 

x Appareil de Chanfage à air chaud 
Ferronneri-s pour Bâtisses. Clous, Vitres, 
Petstures, Huile, Vernis, Pinceaux, euc. 
ete. 


Ou à vapeur, Plombirrs une spé- 
ctalilé, une spécialité. 


À LEMAY 


ST-BONIFACE, MAN. 
Clos de Bois 


Toute Espèce de foïseries Fines ; Châs- 
sis et Portes Je Toutes Sortes: Bois de Cor 
de et Charbon Dur et Moy 

Etant le seul Murchand de Bois Cana- 
dien Français de Winnipeg et de Saint-Bo- 
niface, je soliicite le patronage du public et 
Sid ét pme celui de mes compatrio- 


COIN DES RUES THIBAULT 
ET PROVENCHER. 


Telephone 1364 
—————___———î 


EPICER:LS ET... 


SONT 


Main:enant les deux principales 11 nes 
de mon commerce, mais jai toujours 
en magasin un assortiment très varié de 


Fraits, Tabag, Pipos, Cigares, oto. 


Quant aux prix, je puis assurer que 


4 ne Crains pas la comparaison avec 
es autres magasins du même genoe. 


Farine, Son, Gru et ‘ontes sortes 
de Grains tonjours en vente. 


à PELLETIER AVENUE TACHÉ 


ECURIE DE LOUAGE 


De M. Denis D'Aoust 


161 et 163 Rue Garry 


ee Dujardins informe ses amis et le pu. 
+4 qu'iar Çue d Ottawa une maguitique 
Voilure pour marges et autres cérémonies 
ras Ne le prix énorme de cette voi- 
6 COûtera un peu pius chers que les 
autres pour la faire sortir, : 


J. DUJARDINS, Prop. 


D Téléphone 141, 
ee 


V. W. HORWOOD 
ARCHITECTE. 
177 Rue MeDermot, lerjtcne: 27148 


ee. 
# 


Plans et devis faits sur commande pour 
résidences, énilices puslics, etc, Les plan 
du nouvel botel-de-vile 4e Saint-Bounifa c 
vnt été laits par M Horwood. 


Grand . Central . Hotel 


WINNIPEG, MANITOBA. 


P. L'HEUREUX, Prop. 


La meili-ure maison d’une piastre 
Par jour de la ville, 
P.S. Bonne cour et bonne étable en 
connection avec l'Hôtel, Et toute acco- 
medation pour la vente des cheveaux. 


Deco.ation d'igises et d'Ap.rt men 
F. D. PAMBRUN 


EXTREPRENETR à Se. Bonirace 
Peinture st Polycrôme de statue, imits- 
on de faux bois et marbres, tupisserie , 


peinture et vitrerie. Travaux de bâtimen 
en tout genre 


Polissage et Vernissage de meuble à l'a. 
telier 
NO. 381 Rue ST, JEAN-BAPTISTE 
Soumission sur demande s'adresser au 
NO. 55 RUE LAVERANDRYE. 
BOITE DE POSTE 153. 


CANADIAN NORTHERN HOTEL 


Coin de l'Avenue Trovencher 
et de la rue Dumoulin 


JEAN ET SAVOIE, Froçs, 
Téiephone 2956 


Ce magnifique hôte] est maintenant sous 
la direction de soussigué. Chambres de 
première classe chauflées à la vapeur, Li- 
queurs ei cigares de choix. Pension de 
première classe, 


Jean et Savoie 
Propriétaires 


